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Intégration de la pensée de Gaston Bachelard 
à la pratique du Rêve-Eveillé en Psychanalyse,

et application clinique
                           

                                                          

I. Comment la pensée de Gaston BACHELARD (1884-1962) permet-
elle d’éclairer la compréhension du Rêve-Eveillé en psychanalyse ?

1. Quel est le statut de l’inconscient chez G. Bachelard et  comment  
Bachelard articule-t-il inconscient et interprétation ?

2. Qu’est-ce qui, d’un point de vue psychanalytique, dans la pensée  
de G. Bachelard  peut contribuer à la cure en Rêve-Eveillé (la  
rencontre des travaux de Desoille)

II. Cas clinique : Valériane a du mal à fleurir ! 
                                                       

                                              



INTRODUCTION

De nombreux psychanalystes  se réfèrent à Bachelard et  essentiellement  à ses écrits  sur le 
sensible :  La Psychanalyse du feu, La Terre et les rêveries, L’Eau et les rêves, l’Air et les  
songes.
Aussi  ai-je  voulu  relire  ces  écrits,  à  l’origine  de  cette  recherche,  pour  en  dégager  le 
cheminement souvent comparable à celui de Desoille, contemporain de Bachelard et analyser 
dans quelle mesure la rêverie, ou plutôt le rêve-éveillé pour ce qui nous concerne, serait un 
pan de la poétique à visée thérapeutique. Je me réfère, en cela, aux textes véhiculés par la 
plupart des traditions religieuses et philosophiques au sein desquelles la parole a une valeur 
qui n’est jamais simplement dénotative, mais surtout connotative, virtuelle et sacrée. De ce 
fait, mon analyse prend largement en compte La Poétique de la rêverie, texte capital, à mon 
sens, où Bachelard résume sa pensée sur le sensible. Et pour approfondir l’analyse, j’ai été 
naturellement dirigé vers  La Poétique de l’espace  et  la Dialectique de la durée. Je me suis 
aperçu  peu à  peu que  ces  écrits  constituaient  le  tableau  d’un vaste  diptyque  articulé  par 
Bachelard en un axe de réflexion qui consiste à décrire le monde sensible en poète mais aussi 
en scientifique. 

Aussi ai-je été progressivement initié à l’autre partie de la pensée de Bachelard : la rationalité. 
C’est en lisant La Formation de l’esprit scientifique ainsi que La  Philosophie du non, que la 
ligne  maîtresse  de  la  pensée  de  Bachelard  m’apparaissait.  Je  comprenais  alors  le  rôle  de 
l’élaboration de la description parfois exhaustive du sensible dans l’articulation de la pensée 
de Bachelard. 
Les découvertes faites à travers ces lectures peuvent sans doute paraître déconcertantes à ceux 
qui exercent la profession de psychanalyste ; mais il est vrai que la profession est souvent 
attaquée  et  taxée  d’ « animiste »  par  Bachelard.  Et  il  en  est  ainsi  également  du  mot 
« psychanalyser » :  pour  Bachelard,  en  effet,  il  s’agit  de  psychanalyser  non  seulement 
l’individu, mais aussi la société, et … la science ! Nous en développerons les raisons.

Enfin, il m’a semblé que pour ne pas m’éloigner de l’application qui nous intéresse,  à savoir, 
l’apport de la pensée de Bachelard à notre pratique du rêve-éveillé en psychanalyse, il fallait 
dans un premier temps, traiter le statut de l’inconscient chez Bachelard, fondement de notre 
pratique.  Quelle  valeur  Bachelard accorde-t-il  à  l’inconscient  individuel ?  Dès lors que le 
rêveur semble se fondre à « l’image cosmique », qu’en est-il de l’inconscient freudien ? Et 
finalement,  comment  l’interprétation  est-elle  tolérée  et  tolérable  dans  le  monde  tellement 
fluctuant du sensible ?
Dans une seconde partie, j’ai plus directement axé la recherche sur les applications possibles 
en rêve-éveillé.
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